
Les ornements
                 et la couleur

Autres couleurs

Si un grand nombre de dépendances agricoles se caractérisent 
par la nudité de leur revêtement en bois brut, d’autres bâtiments 
agricoles s’illustrent par la tonalité de leur parement de bois et leur 
ornementation plus ou moins élaborée. Appliqués pour protéger le 
parement de bois des intempéries tout en leur assurant une 
longévité accrue, les badigeons de couleur rouge sang-de-bœuf 
et de lait de chaux blanc s’inscrivent, dès la deuxième moitié du 
19e siècle, dans une quête de beauté et d’harmonie qui se traduira 
entre autres par l’ajout aux bâtiments agricoles d’éléments 
ornementaux tels les planches de finition et les girouettes.

Bois à l’état brut
Une grande majorité de structures agricoles 
de la MRC de Coaticook ont conservé au fil du 
temps leur parement de bois à l’état brut, 
principalement caractérisé par leur patine de 
couleur grisâtre occasionnée par une 
exposition prolongée aux intempéries. 

Rouge sang-de-bœuf
Visible sur nombre de dépendances s’élevant de 
part et d’autre de la frontière canado-américaine, 
la couleur rouge sang-de-bœuf est obtenue à 
partir de l’oxyde de fer rouge, qui possède la 
particularité d’empêcher le bois de noircir et de 
pourrir sous les effets du soleil et des 
intempéries. Présent en abondance dans le sol, 
l’oxyde de fer constitue un substitut économique 
au goudron et autres produits imperméabilisants 
tout en laissant respirer le bois. Cette couleur si 
particulière a l’avantage d’absorber les rayons 
du soleil, contribuant du même coup à 
conserver la chaleur à l’intérieur.

Blanc lait de chaux
D’un blanc éclatant, le badigeon de lait de 
chaux est obtenu à partir d’un mélange 
d’oxyde de calcium (chaux) et d’eau. Connu 
pour ses propriétés antiseptiques, le lait de 
chaux est utilisé comme aseptisant et agent 
de blanchiment pour l’intérieur et l’extérieur 
des dépendances agricoles abritant des 
animaux et des volatiles. Fortement répandue 
tout au long du 19e siècle et au cours de la 
première moitié du 20e siècle, cette 
technique a progressivement fait place à la 
peinture blanche, entre autres pour des 
raisons de durabilité.

Autrefois limitées aux pigments disponibles dans la nature (sang de bœuf, oxyde de fer, ocre jaune, 
brou de noix, etc.), les couleurs sont aujourd’hui disponibles dans une infinité de gammes grâce 
aux procédés chimiques industriels. Bien que les teintes de rouge et de blanc dominent encore 
aujourd’hui les paysages bâtis agricoles de la MRC de Coaticook, d’autres couleurs sont apparues, 
notamment pour souligner certains détails architecturaux comme les portes.

Les variantes chromatiques
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